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INTRODUCTION


Présentation du collège :

J’ai effectué mon stage en responsabilité au collège Paul BERT à AUXERRE.

Le collège est classé en Z.E.P..

Les effectifs du collège sont répartis dans deux structures pédagogiques.

La structure Collège qui regroupe 803 élèves répartis en 31 divisions

· 8 divisions de 6éme pour accueillir 206 élèves

· 8 divisions de 5éme pour accueillir 199 élèves

· 7 divisions de 4éme pour accueillir 185 élèves

· 8 divisions de 3éme pour accueillir 213 élèves

La structure SEGPA qui regroupe 96 élèves.

Au total l’établissement accueille 899 élèves.

3 classes sont sous ma responsabilité :

· 2 classes de sixième  (6éme 2, et 6éme3+6éme4)

· 1 classe de quatrième  (4éme 6)

Pour le présent mémoire j’ai mis en place des actions qui ne concernent que la classe de 4éme 6.


Thème traité :

« L’enseignement de la technologie privilégie les réalisations effectives et renforce à travers la réalisation d'objets techniques les capacités de conceptualisation et d'analyse des élèves. Il ne s’agit pas d’un enseignement abstrait de la technologie mais de projets motivants fondés sur des réalisations concrètes. La mise en œuvre de ce projet donne l’occasion, à travers les démarches conduites, d'analyser les besoins, les procédés de réalisation et l’organisation du travail et de faciliter l’identification des métiers. ... ».

La classe de 4éme6 est une classe composée d’élèves qui pratiquent l’anglais en première langue et l’espagnol en deuxième langue. Il n’y a pas d’autres options dans cette classe.

Le niveau de cette classe est assez faible pour des raisons que je développerai par la suite.

Certains élèves de cette classe sont dynamiques et paraissent motivés par certaines activités. 

J’ai cependant rapidement eu l’impression que la plupart d’entre eux n’attendaient rien du système scolaire.

J’ai donc tenté de leur faire prendre conscience de leur propre intérêt à acquérir des connaissances dans tous les domaines.

Dans une première partie, j’ai donc recherché les raisons pour lesquelles, les élèves de cette classe ne travaillent pas.

Je suis ensuite intervenu sur les problèmes liés au comportement de chacun.

Enfin, et c’est le but de mon action, j’ai élaboré une méthode visant à leur faire prendre conscience de la manière dont toutes les connaissances offertes par le système scolaire pourront être réinvesties.

Je ferai par la suite une évaluation de l’efficacité des actions mises en place, pour envisager d’autres perspectives.

I PRESENTATION ET ORIGINE DU PROBLEME


« Les élèves de la classe de 4°6 ne travaillent pas ». C’est l’avis de la plupart des professeurs. J’étais moi-même arrivée à cette conclusion.

En technologie, une même activité proposée à une autre classe que j’avais pu observer ne donnait pas du tout les mêmes résultats : 

· les consignes étaient respectées,

· les élèves s’activaient pour mener à bien leur travail.

Par contre :

- les élèves de ma classe ne suivent pas les consignes,


- ils mettent du temps à se mettre au travail et il faut souvent reformuler, réexpliquer avant qu'il’ ne se décident à faire une ébauche du travail demandé 

- Ils n’apprennent pas leurs leçons,

- Ils ont un mauvais comportement et passent plus de temps à se moquer les uns des autres qu’à travailler.

Les élèves de cette classe ne sont pas en adéquation avec le mode de travail nécessaire pour réussir au collège.

Dans son ouvrage intitulé «la motivation », Cécile Delannoy explique :

« Pour être dans l’attitude intérieure la plus favorable à ses élèves non motivés - qui ne se réduit pas, loin s’en faut, à une patience plus ou moins feinte -, l’enseignant a besoin de mieux comprendre les mobiles et les enjeux de leur résistance, de leur inhibition, de leur désintérêt. Et c’est d’ailleurs le fait de se sentir compris et accepté dans son état présent d’élève non motivé qui peut permettre à un élève de changer. »

J’ai donc chercher à savoir d’où provenait cette attitude pour pouvoir mettre en place des outils permettant de répondre à mon objectif : 
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« Réconcilier les élèves avec le système de travail scolaire à travers la technologie »

.

Pour réunir des informations concernant leurs conditions et habitudes de travail, j’ai mis en place un questionnaire auquel ils ont répondu de façon anonyme pour garder une certaine honnêteté.


A enquête : conditions et habitudes de travail

Les résultats de cette enquête (annexe 1) sont les suivants :
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Profession des parents :

1°) Disposez-vous d’un bureau ?                            2°) D’un ordinateur ?
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3°) D’une personne pour vous aider ?             4°) D’une association d’aide aux devoirs ?
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5°) Il ressort également de cette enquête que

· Seulement 2 d’entre eux affirment ne pas apprendre leurs leçons même la veille d’un contrôle 

· Seuls 8 d’entre eux font leurs devoirs tous les soirs.
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6°) Après avoir vu les résultats des élèves en mathématiques (la moyenne de la classe est  de 4,5/20).

J’ai voulu savoir s’ils avaient une idée des raisons qui expliquent ces résultats. Les réponses ont les suivantes

.

7°) Concernant les matières que les élèves préfèrent et celles qu’ils aiment le moins.
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(Plusieurs réponses étaient possibles.)
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8°) En  technologie, les élèvent souhaiteraient :
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9°)Enfin, à la question : Dans quel domaine souhaiteriez-vous vous orienter ? Les réponses sont :

Interprétation des résultats :

J’ai interprété les résultats obtenus de la façon suivante.

· L’environnement des élèves n’est pas toujours favorable au travail, (voir activité des parents).

· La plupart des élèves n’ont pas l’habitude de fournir un travail régulier 

· Les autres éprouvent des difficultés

· .Concernant leurs difficultés en mathématiques, seuls 2 d’entre eux estiment qu’elles proviennent d’un manque de travail, les autres s’accordent pour dire qu’ils ont des problèmes de compréhension ou simplement qu’ils n’aiment pas les mathématiques.

· Il faut également noter que la majorité d’entre eux affirment avoir de mauvais résultats en mathématiques à cause du professeur de mathématiques. Ce qui dénote de l’importance des relations entre les élèves et les enseignants.

· La question de l’orientation et des attentes des élèves devait me permettre de mener à bien mon projet de réconcilier les élèves avec le travail.

Mais la plupart d’entre aux n’ayant pas d’objectif d’orientation, ni d’attentes particulières en classe de technologie, je me suis rendue compte qu’il sera difficile de les motiver.

· Tous les élèves ont cité l’espagnol comme matière préférée, et il est vrai que c’est là qu’ils obtiennent les meilleurs résultats.

J’ai donc cherché à comprendre pourquoi ils appréciaient cette matière qui ne correspondait pas à leur choix d’orientation, et pourquoi elle faisait l’unanimité.

J’ai posé la question à la classe puis à leur enseignant qui est également leur professeur principal.

L’explication pourrait trouver sa source dans de bons rapports affectifs entre les élèves et la classe.

La communication dans cette matière est plus importante que dans toutes les autres et les élèves sont valorisés par de bons résultats.

Cette discipline nouvelle leur est plus facilement abordable.

La communication semble être un facteur qui s’avère essentiel et que je ne négligerai pas.

B autres facteurs à prendre en compte :

En plus des résultats de l’enquête, il faut souligner le mauvais comportement des élèves entre eux, et avec l’enseignant. Il fallait donc leur faire prendre conscience que le comportement qu’ils adoptaient depuis le début de l’année n’était pas compatible avec le travail à mener en classe.

Certains d’entre eux ont cherché pendant un certain temps à s’imposer en cours de technologie en tentant d’amuser leurs camarades.

Il fallait là encore fixer des règles de comportement.

Ces résultats et ces constatations m’ont donc permis d’émettre des propositions d’actions, de voir de quelle manière elles pourraient être mises en place pour ensuite en évaluer l’efficacité ou l’échec.

II PROPOSITIONS D’ACTIONS

Pour faire face à ces problèmes et tenter de les résoudre dans le cadre de la technologie, les actions proposées sont au nombre de trois, elles seront plus ou moins développées dans le présent mémoire, elles feront l’objet dans le cas contraire de compléments lors de la soutenance. :

A. Améliorer le comportement

La discipline dans cette classe faisait perdre du temps à tous, les activités mises en place dépassaient de ce fait la durée prévue.

Mon manque d’expérience me laissait penser que la gestion du temps des activités devait être revue et qu’un travail sur ce sujet me serait plus utile que le thème que j’avais choisi.

Mais le rythme des élèves de cette classe était peut-être lent pour d’autres raisons que celles définies dans la première partie.

Certains d’entre eux ont d’évidentes capacités qu’ils n’exploitent pas, s’ils ne travaillent pas en technologie, c’est probablement parce qu’il y a des moments dans la séance où ils s’ennuient.

Il faut donc répondre à leurs attentes pour que leur comportement s’améliore.

D’autres ont des difficultés qui ne semblent pas insurmontables, mais ils ont un  comportement plus renonciateur.

Les élèves qui ont de réelles difficultés sont plus rares.

Il fallait donc à travers les activités leur faire prendre conscience de la nécessité d’améliorer leur comportement  pour se concentrer sur les raisons de leur présence en classe : réaliser leur projet personnel.

Ce dernier point soulève un autre problème : Ils sont nombreux à ne pas avoir de projet d’orientation et également à ne rien attendre de la technologie.

Il me sera donc difficile d’avancer ces arguments pour agir en ce sens.

B. Valoriser les élèves

Cette proposition d’action semble plus difficile à mettre en œuvre. 

Elle semble également faire l’objet d’un travail plus complet sur ce seul thème.

Une heure trente par semaine en contact avec eux peut sembler un peu court.

Il s’agira surtout de rendre autonomes les élèves dans certaines activités pour leur faire prendre conscience de leurs capacités.

En effet la plupart des enseignants n’espèrent rien de ce genre d’élèves et ces derniers le ressentent.

La première erreur que j’ai faite avec eux dés le début de l’année me l’a fait comprendre.


Lors de l’observation d’une autre classe de 4éme, composée de bons élèves avec une moyenne générale de 14/20 (la moyenne de la de 4éme 6 est de 10/20), j’ai demandé aux élèves de ma classe pourquoi selon eux une même activité était plus rapidement et plus efficacement effectuée dans l’autre classe.

La réponse a été unanime, «ils sont plus intelligents que nous, il ne faut pas nous comparer ! »

Cette réponse, ainsi que d’autres que j’avais entendues de la part des enseignants m’ont laissé penser que cette résignation était liée à l’identité qu’ils se sont crées à l’intérieur du collège et dans leur esprit.

Ce statut leur convient parce qu’il demande peu d’efforts.

Les élèves se sous estiment et se complaisent dans cette idée.

De ce fait, ils souhaiteraient que les activités qu’ils jugent trop difficiles pour eux soient mieux adaptées à leur niveau.

Ils ne se jugent pas capables de faire en sorte de se hisser au niveau des bons élèves.

Il est primordial de leur redonner confiance en eux. 

C Montrer aux élèves la nécessite d’utiliser tous les outils proposés a l’école pour mener à bien un projet.

Cette étape est la plus importante.

Dans le scénario d’extension d’une gamme de produits, De nombreuses activités ne répondent pas aux attentes des élèves. C’est également là qu’il faut utiliser des connaissances en mathématiques et en français. 

Ces matières sont celles qui sont citées le plus souvent parmi les matières qu’ils aiment le moins.

La moyenne en mathématiques est assez représentative puisqu’elle est de 4,5/20.

Les actions à mener doivent donc leur montrer la nécessité d’utiliser tout ce que le système scolaire peut leur offrir.

Réaliser un objet technique ne doit donc pas  se limiter à un travail manuel, qui bien que très motivant pour eux ne puisse pas faire l’objet de toutes les séances de ce scénario.

N’utiliser que les outils qui les motivent ne peut pas être matériellement envisageable.

Cette étape de mon projet est la plus importante, elle déterminera sa réussite ou son échec.

J’ai tenté de mettre en place simultanément des actions répondant à toutes ces propositions, je les détaille dans la troisième partie.

III°  EXPERIMENTATION - ACTIONS MISES EN PLACE


Dans la partie précédente, j’ai annoncé des solutions possibles pour remédier au problème évoqué.

Dans cette partie, j’expliquerai de quelle manière j’ai tenté d’y parvenir.

A. Grille d’évaluation

Les élèves de la classe de 4éme 6 n’ont pas tous un comportement négatif, certains d’entre eux sont très dynamiques, participent activement en cours et montrent un intérêt pour toutes les activités proposées.

Mais ces mêmes élèves ont du mal à canaliser leur énergie et parallèlement à ce comportement positif, ils interviennent sans arrêt en classe et leur dynamisme dépasse le cadre de la technologie.

Il fallait trouver une évaluation qui leur permette de valoriser leur participation tout en freinant leurs écarts.

Pour les autres, leur montrer que le fait de ne jamais intervenir en classe, de ne jamais montrer le moindre intérêt n’était pas non plus la bonne attitude à avoir.

La grille présentée en annexe tient également compte de leur comportement à l’égard de leurs camarades. Ils ne pouvaient pas continuer à s’injurier sans cesse en classe, bien que selon eux, ce langage ne soit pas une preuve d’irrespect mais une façon de parler qui leur est propre. En tout état de cause, il ne fallait pas accepter qu’une telle ambiance continue de régner en classe. La perte de temps qui en découle était finalement considérable et les reprendre sans arrêt me faisait encore prendre du retard dans le déroulement des séances.

J’ai fixé avec eux les règles en leur expliquant pour chaque critère d’évaluation mes motivations. En dialoguant avec eux, je leur ai également expliqué que sur ces fondements, il leur serait assez facile d’obtenir une bonne note de comportement.

Il a fallu quelques séances pour que les élèves prennent conscience de la réalité et des enjeux de ce système.

Finalement quelle que soit l’action mise ne place dans cette classe, elle prend du temps. Instaurer un tel système aurait dû se faire beaucoup plus tôt dans l’année, voire dés la première séance.

Parallèlement, j’ai tenté de mettre en place une meilleure communication, pour ne pas installer un climat désagréable qui n’aurait mené à rien.

Evaluer leur comportement serait rapidement devenu un jeu pour certains d’entre eux. Et dans une telle classe, le déséquilibre, peut rapidement tourner à l’échec de la procédure, si quelques élèves ne se plient pas aux règles énoncées.

Je ne souhaitais pas susciter en eux une opposition aux règles, mais plutôt mettre en avant le fait qu’une collaboration entre élèves et enseignants serait plus profitable à tous.

B. Création d’outils favorisant l’autonomie les élèves.

Les outils liés à cette phase concernent essentiellement l’informatique. 

Même s’ils montrent un engouement pour utiliser l’outil informatique, il s’amoindrit à la première difficulté qu’ils n’arrivent pas à résoudre.

Mettre dans une activité toutes les étapes de la réalisation d’un dessin sur ordinateur ne se s’est pas avéré efficace, et les élèves étaient loin d’être autonomes. 

Il faut préciser qu’ils manquent de confiance en eux, qu’ils ne prennent pas d’initiatives sans consigne directe, et même avec une directive, ils ne sont jamais sûr d’avoir compris ce qu’il faut faire.

J’ai donc décidé de leur donner tous les documents nécessaires pour réaliser une pièce sur le logiciel GALAAD, je me suis assuré que toutes les informations y figuraient, et je ne devais plus intervenir avec ce groupe d’élèves.

Il me semblait que si le but que je leur avais fixé était atteint sans que je n’intervienne trop souvent, ils prendraient conscience de leur capacité et cela leur permettrait de reprendre confiance en eux.

Tout ne s’est évidemment pas passé de cette façon, les consignes écrites n’étaient pas toujours comprises et ils n’étaient encore pas autonomes.

Je les ai donc encore beaucoup assisté. Mais le résultat final, dans les temps par certains d’entre eux leur a réellement donné une satisfaction personnelle qu’ils ont affichée auprès de tous les autres élèves.

En suscitant ce genre de réaction plus souvent chez tous les élèves, un tel travail de valorisation ne peut que s’avérer bénéfique à la fois pour l’élève et pour le reste de la classe.

C Mise en place d’une enquête visant à restaurer le système scolaire dans l’esprit des élèves.

L’action que je souhaitais mener dans cette classe ne devait pas rester cloisonnée au seul cadre de la technologie. Bien que la technologie permettrait à de nombreux élèves de cette classe de choisir une orientation, à elle seule, elle ne suffit pas.

Motiver les élèves dans le seul cadre de la technologie ne rendrait pas service à cette classe, si en dehors de la matière, elle ne s’appliquait plus.

C’est donc pour permettre à ces élèves de mener à bien leur projet personnel, qu’il me semblait important de mettre en valeur la nécessité d’utiliser tous les outils mis à leur disposition dans le système scolaire.

J’ai donc mis en place à travers des activités liées au scénario d’extension d’une gamme de produits, un court questionnaire qu’ils remplissent après chaque séance, quel que soit le type d’activité proposée.

Mon intention était de leur faire comprendre que la réalisation d’objets, ainsi que l’utilisation de l’outil informatique qui sont leurs principales attentes (parmi celles qu’ils ont exprimées), devait faire intervenir des connaissances, des compétences qu’ils auraient pu acquérir dans d’autres matières et dont ils auront besoin par la suite.

Le questionnaire posé de façon simple et rapide me permettra finalement de leur rendre compte, à tous, des réponses qu’ils ont données.

Questionnaire distribué après chaque activité
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Après cette activité vous avez  l’impression :

d’avoir appris quelque chose d’utile 

d’avoir appris quelque chose d’inutile

de ne rien avoir appris

Pour réaliser cette activité, vous avez fait appel à des connaissances :

En mathématiques

En français

de la vie courante

personnelles qui n’ont pas été acquises à l’école

Autres

Cette activité vous paraît avoir :

Un lien direct avec la réalisation du range CD

Un vague lien avec la réalisation du range CD

Aucun lien avec la réalisation du range CD

Vous pouvez noter ici brièvement un commentaire personnel sur l’activité d’aujourd’hui. 

..............................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................

Les réponses à la première question devaient me permettre de savoir s’ils avaient ressenti une quelconque utilité à faire cette activité.

La deuxième question, est à mon avis essentielle, parce qu’en y répondant, les élèves devaient réaliser d’eux même les compétences qu’ils ont dû mettre en œuvre pour mener à bien un travail.

La dernière partie devait me donner une idée du sens s’ils ont pu donner à l’activité, savoir s’ils avaient fait le lien entre ce que l’on faisait sur le papier et la réalisation de l’objet en elle-même.

Les réponses ont varié selon que :

· L’outil informatique  a été utilisé ou non.

· Des connaissances géométriques ou algébriques étaient exigées,

· Ils ont utilisé beaucoup de nouveau vocabulaire,

· Le lien avec la réalisation du range CD était concret ou non.

Pour les activités faisant intervenir l’outil informatique, l’activité leur a toujours plu.

Ils ont tous eu l’impression d’avoir appris quelque chose d’utile et ont tous vu un lien direct avec la réalisation du range CD.

L’outil informatique utilisé pour la CFAO intéresse positivement les élèves parce qu’en dehors de l’aspect ludique qui les motivait au départ, tous sont conscients d’avoir fait appel à des connaissances en mathématiques, les commentaires les plus fréquemment exprimés pour ces activités sont :

· Qu’ils ont trouvé l’activité intéressante,

· Ils ne se sont pas ennuyés,

· Ils ont donné un sens aux coordonnées d’un point.

Pour l’activité où l’objectif était d’acquérir le vocabulaire de la gamme de produits, les réactions étaient positives pendant l’activité et dans les réponses du questionnaire.

· Tous ont encore noté avoir appris quelque chose d’utile,

· La plupart ont fait appel à des connaissances de la vie courante,

· Mais le lien avec la réalisation du range CD leur a semblé bien vague.

Les commentaires furent globalement les suivants :

(L’activité est intéressante parce qu’elle fait intervenir des connaissances de la vie courante, 

(Parce qu’elle leur apparaît facile.

Les activités liées aux fonctions des produits, aux outils tels que la bête à corne ou la pieuvre, leurs ont semblé

· nettement plus ennuyeuses,

· Avoir un lien direct avec la réalisation du range CD

· Ils ont fait appel à des connaissances en français pour quelques-uns et à aucune des rubriques proposées pour la plupart. 

En résumé, ce genre d’activité ne les intéresse pas, ne les motive pas et leur apporte peu selon les commentaires qu’ils ont notés.

Ils ont quand même fait le lien avec la réalisation du Range CD, 

Pour conclure sur ce questionnaire :


Les élèves se sont intéressés à des activités qui leur ont paru faciles, parce qu’ils n’avaient pas trop d’efforts à fournir,

 parce qu’ils n’étaient pas freinés par des obstacles de connaissances ou de compétences, 

Enfin parce que l’outil informatique a été utilisé. 

Mais ce dernier argument n’est pas toujours valable. En plus d’utiliser l’outil informatique, il faut une activité qui ne les lassera pas trop vite.

Les élèves ont très souvent fait le lien entre ce qui était fait en activité et la réalisation de l’objet en elle-même.

Ils ont tous conscience des connaissances qu’il leur est nécessaire d’avoir pour l’étude et la fabrication d’un objet. Enfin ils ne sont pas totalement désintéressés par ce qui se fait en classe et apprécient qu’on les questionne sur leurs attentes.

IV CRITIQUES ET PERSPECTIVES.

A. Critiques

L’inconvénient d’un tel travail est qu’il ne peut être mis en place rapidement, qu’il ne peut pas correspondre à tous les niveaux de la classe.

Il peut sembler utopiste de faire prendre conscience aux élèves qui refusent de travailler de la nécessité de s’intéresser à tous les pôles de l’éducation par un procédé semblable.

Mais la principale critique d’un tel travail est qu’il n’a pas été fait en collaboration avec l’équipe pédagogique de la classe. Il faut cependant souligner que l’enseignant de la classe avec lequel je souhaitais collaborer ne croyait pas en ces élèves.

Lors de notre première conversation les concernant, cet enseignant ne m’a pas laissé espérer une collaboration efficace.

Il considère que les élèves de cette classe ne peuvent pas progresser, soit parce qu’ils ne travaillent pas, soit parce qu’ils n’ont pas les capacités nécessaires.

Mon temps de présence au collège étant limité à deux journées par semaines nos rencontres  auraient été trop rares pour convaincre cet enseignant de la possibilité de faire travailler ces élèves.

J’ai préféré me concentrer sur les élèves.

C’est donc ce manque de collaboration entre enseignants que je regrette.

Par contre le dialogue établi avec leur professeur principal m’a semblé très utile puisqu’il m’a permis de connaître les attitudes des élèves dans les autres matières, de connaître leurs matières préférées. 

Un tel travail mené avec tous les enseignants aurait certainement été plus efficace.

Une autre critique de ce type de travail est que son efficacité ne peut pas être aisément mesurée, il faudrait une action à plus long terme.

Je regrette aussi de n’avoir pas davantage utilisé l’outil informatique, et de n’avoir pas plus tôt pris en considération les attentes de cette classe.

En effet les enquêtes n’ont pas été élaborées et traitées assez tôt (janvier 99).


B .Perspectives


Jusqu’à la fin de l’année, je continuerai à distribuer ce questionnaire à la fin de chaque séance.

Le but étant de leur rendre compte de toutes les réponses données par l’ensemble de la classe.

J’évaluerai alors l’interprétation qu’ils en ont faite.

Les réponses à ce questionnaire me serviront à affiner les attentes et les perceptions que les élèves ont des activités en technologie.


Ces actions seront approfondies dans les prochains collèges où j’enseignerai.

Il me semble, en effet très important de toujours se soucier des attentes des élèves, de maintenir le dialogue avec eux pour mieux travailler et leur permettre de s’insérer dans le système scolaire même si, à priori, ils n’ont pas l’habitude de travailler.

Ce travail réalisé dans une seule classe se prêtera à d’autres classes et à d’autres niveaux.

Mais ce genre d’expérimentation n’aurait pas pu se faire avec des élèves de sixième parce qu’ils n’ont pas encore d’idée sur leur orientation, ni de projet personnel. 

CONCLUSION


Parmi tous les problèmes rencontrés, si j’ai voulu traiter celui-ci en priorité, c’est parce que regrouper des élèves d’un niveau faible avec d’autres élèves d’un même niveau ne me paraissait pas très favorable au progrès.

Mais en s’adressant à une classe d’un même niveau, avec des motivations assez proches, on peut arriver à les faire profiter de ce que le système scolaire leur offre.

Il faut bien évidemment que ces élèves ne soient pas entièrement en désaccord avec l’école, sinon la tâche serait trop difficile.

Il faut également fixer avec eux des règles qu’ils mettront du temps à respecter, mais qu’ils finiront par assimiler.

Avec une équipe pédagogique plus disponible de telles actions pourraient s’étendre dans toutes les matières.  

Enfin et surtout, il faut que les élèves aient envie d’apprendre. Mais pour savoir de quelle manière ils ont envie d’apprendre, le seul moyen est de leur poser la question.

S’ils comprennent qu’ils peuvent profiter de l’école, pour se réaliser le but sera atteint.
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